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Préface

Sont-ils nombreux Les navigateurs qui ont conçu puis 
construit leur bateau et enfin navigué à leur gré, en haute 
mer « odorante et vagabonde aux flots bleus et bruns » ? 

Noé le patriarche, peut être… encore que… 

D’un style direct, sobre et précis, pas plus technique 
qu’il ne faut, parfois poétique ou amusant, les récits de 
cette chronique maritime nous emmènent d’Europe en 
Afrique noire pour aboutir en Amérique latine puis en 
Amérique du nord. 

On suit ces navigateurs en partageant leurs soucis, leurs 
problèmes mais aussi et surtout leurs plaisirs, leurs surpri-
ses et leurs ravissements au cours de leur périple où les 
humains participant au rallye perdent partiellement leur 
état civil et ne sont plus désignés que par leur prénom sui-
vi du nom de leur bateau (Alain de Kowekara ou Alain de 
Nouchka). Enfin, l’illustration très abondante agrémente la 
lecture de ces carnets d’une navigation qui a duré quatre 
années.

L’auteur de cet ouvrage ? 
Un ingénieur qui a travaillé au CERN (ce qui signifie, 

paraît-il, Laboratoire européen pour la physique des parti-
cules), à Genève, et qui à soixante ans, a réalisé avec sa 
femme, le voyage dont il rêvait depuis le temps qu’il était 
jeune homme. 

« Heureux qui comme Ulysse, a fait un beau voyage… » 

Georges Brosset
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Prologue

L’équipage

La première expérience de croisière en mer de Gérard 
et Catherine remonte à 1974 (lorsque l’on habite au bord 
d’un lac il faut préciser “en mer”). Les croisières à bord de 
« Francesca », un Offshore 8m construit en Angleterre, 
consistèrent en sauts de puce aidés par nos trois mousses. 
La bora nous déhala le long des côtes yougoslaves, un 
doux noroît nous poussa entre les Iles Ioniennes, le Mel-
tem secoua nos estomacs en mer Egée. Mais l’expérience 
montra que, au fil des années des moussaillons ont ten-
dance à grandir plus vite que la cabine avant. Quand les 
épaules se touchent et raclent le bordé, le temps du chan-
gement est venu. Ce sera « Pyxidis », un Westerly 
Conway de 36 pieds qui naît en 1978 près de Gosport. Les 
muscles des moussaillons prenant quelques formes, les 
croisières estivales se montrent un petit peu plus ambitieu-
ses : Méditerranée occidentale et orientale, Atlantique et 
Antilles.

Dans les tréfonds du sub-conscient du skipper germe 
tranquillement le bateau idéal. C’est fou ce qu’il y a de 
« bateau idéal » si différents qui naviguent. Mais quel rêve 
de construire un bateau unique, un rêve peu à peu synthé-
tisé pendant que défilent les milles sous les coques, 
lentement élaboré pendant les quarts de nuit en regardant 
les étoiles. 

Pyxidis fut vendu en 1981 et les avant-projets com-
mencèrent à remplir les corbeilles à papier au pied de la 
table à dessin bien vite remplacée par l’ordinateur. C’est 
l’époque où Catherine aux questions des amis « Comment 



16

va Gérard ? » répondait « Je ne sais pas, je ne vois plus 
que sa nuque ! ». L’avant-projet peaufiné, le cahier des 
charges rédigé, Chuck Paine, un ami architecte naval amé-
ricain du Maine prit le relais et il nous fallut attendre 1991, 
année de la mise à l’eau de « Captain Smith ». 9 années de 
gestation, de conception et de construction ! Et la cons-
truction c’est nettement ce qu’il y a de plus court. 

Dans l’intervalle nos navigations estivales se partagè-
rent entre bateaux loués et bateaux d’amis. La situation 
idéale : on navigue, on explore, on visite tandis que 
d’autres se chargent de l’entretien du bateau, de son hiver-
nage, des assurances etc. Ceux qui naviguaient sur nos 
précédents bateaux ont bien dû se dire la même chose. 
Chacun son tour ! 

Une mise à l’eau, à l’eau douce du Lac Léman, permet 
les tests et réglages du bateau tout beau, tout neuf. Une 
année d’exploration des rives du Lac, quatre mois de vie à 
bord. Ah que c’est bon le soir de revenir à bord décom-
presser en pêchant les perches dans le port depuis le 
cockpit ! L’appel de l’eau salée se fait de plus en plus 
pressent et l’année suivante c’est la deuxième mise à l’eau 
à Port-Camargue. 

Pendant huit années « Captain Smith » sillonnera la 
Méditerranée en se disant qu’un jour il faudra bien se dé-
cider à aller voir ce qu’il y a de l’autre côté des Colonnes 
d’Hercule.

« Captain Smith », le bateau définitif, le bateau de la re-
traite. Cette fameuse retraite qui paraissait si lointaine est 
tout d’un coup arrivée. 

Après 35 années d’activité, au CERN (Laboratoire Eu-
ropéeen pour la Physique des Particules) pour Gérard et 
comme professeur de biologie dans un Collège, pour Ca-
therine, il est devenu urgent de lever l’ancre avant qu’elle 
ne devienne trop lourde. 
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Le bateau 

« Captain Smith » est le résultat d’une collaboration 
étroite entre Chuck Paine et le propriétaire. Chuck est un 
architecte naval bien connu pour ses réalisations mariant 
un aspect de voilier traditionnel à des œuvres vives mo-
dernes. Le déplacement plutôt lourd en comparaison des 
productions actuelles, induit des mouvements doux et une 
bonne capacité de charge, bien utiles lors de voyages loin-
tains. Le tirant d’eau n’est que de 1.6m sans sacrifier les 
performances au près grâce à la quille Scheel. 

Le gréement de cotre facilite les manoeuvres en équi-
page réduit. 

« Captain Smith » fut construit par META à Tarare 
près de Lyon, un chantier naval qui se rendit célèbre par la 
construction du Joshua de Bernard Moitessier et un grand 
nombre de bateaux de circumnavigateurs comme Jérôme 
Poncet, Gérard Janichon, le chanteur Antoine et beaucoup 
d’autres moins célèbres. La chaudronnerie de ce chantier 
est exceptionnelle et faite pour durer. Les aménagements 
intérieurs ont été réalisés par un petit chantier naval gene-
vois (Chantier Naval de Corsier) par deux charpentiers de 
marine qui n’en étaient pas à leur première expérience. 
Deux forts caractères qui ont réalisé un superbe travail. 

Le reste, la partie technique (motorisation, accastillage, 
plomberie, électricité, électronique) a été réalisé par le 
propriétaire. 
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Un petit peu d’Histoire : 
mais qui est le Capitaine Smith ? 

Le Capitaine John Smith (1580-1631) fut un explora-
teur, un cartographe, un géographe, un ethnologue, un 
soldat, un gouverneur, un marchand, un marin, un amiral 
et l’éditeur d’un manuel de navigation. 

Extraordinairement énergique, ses aventures touchèrent 
l’Europe, l’Afrique et l’Amérique. Un des premiers explo-
rateurs de la région de Chesapeake et de la côte de 
Nouvelle Angleterre, il fut aussi un ardent défenseur de la 
colonisation américaine. Ses nombreuses aventures sont 
relatées dans ses récits de voyages. En un mot c’était 
vraiment un caractère. 

Récemment, le Capitaine John Smith réapparut sur le 
devant de la scène à cause de sa liaison amoureuse avec la 


